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Réponses et recommandations du SCRS concernant la Sous-commission 4

Les réponses de 2026 adressées à la Commission et les recommandations du SCRS concernant la Sous-commission 4 ont été compilées par le Secrétariat directement à partir du rapport de la réunion plénière du SCRS de 2026 (document PLE-104). Les recommandations ayant des implications financières ne figurent pas dans le présent document, car elles sont incluses dans l’appendice 2 du budget de l’ICCAT (document STF-203).

Réponses à la Commission


Istiophoridés

19.11 Le SCRS devra réviser la méthodologie statistique utilisée pour estimer les rejets morts et vivants et fournir un retour d'information aux CPC. Le SCRS devra également déterminer si un ou plusieurs ateliers de renforcement des capacités sont justifiés pour aider les CPC à se conformer à l'obligation de déclarer le nombre total de rejets vivants et morts, Rec. 19-05, paragraphe 16 

Contexte : En 2020, au plus tard, les CPC devront présenter au SCRS la méthodologie statistique utilisée pour estimer les rejets morts et vivants. Les CPC ayant des pêcheries artisanales et de petits métiers devront également fournir des informations sur leurs programmes de collecte de données.

Le SCRS devra réviser ces méthodologies et, s’il détermine qu’une méthodologie n’est pas scientifiquement fondée, le SCRS devra fournir des observations pertinentes aux CPC concernées afin d’améliorer les méthodologies.

Le SCRS devra également déterminer si un ou plusieurs ateliers de renforcement des capacités sont justifiés pour aider les CPC à se conformer à l'obligation de déclarer le nombre total de rejets vivants et morts. Si tel est le cas, le Secrétariat de l’ICCAT, en coordination avec le SCRS, devrait commencer à organiser le ou les ateliers recommandés par le SCRS en 2021 en vue de les convoquer dès que possible.

En 2026, le Groupe de travail sur les méthodes d’évaluation des stocks (WGSAM) (Anon., 2026h) a passé en revue un certain nombre de méthodologies d'estimation des rejets pour diverses espèces. Le WGSAM a proposé un cadre standardisé et une liste de contrôle diagnostique afin de faciliter l'évaluation des différentes méthodologies. En règle générale, le WGSAM a recommandé que la décision ou la recommandation finale concernant l'acceptation des estimations des prises accessoires pour une CPC donnée et un stock donné devrait être prise par les Groupes d’espèces. Le Comité a recommandé aux CPC de suivre la liste de contrôle adoptée, qui comprend les diagnostics et la validation (SCRS/2026/197).

Le Comité a rappelé qu’il était important que le Comité comprenne la méthodologie utilisée par les CPC pour estimer les rejets morts et vivants. Le Comité a rappelé aux CPC qui n'ont pas encore présenté de documents ou qui n'ont pas fourni d'informations suffisantes, conformément à la liste de contrôle adoptée par le Comité concernant les méthodes d'estimation des prises accessoires/rejets (vivants et morts), qu'elles étaient tenues de le faire. 

Le SCRS a organisé des ateliers régionaux sur les statistiques des pêcheries de petits métiers en Afrique de l'Ouest et dans les Caraïbes et a mis en œuvre un projet pilote visant à améliorer les données sur le makaire bleu et l’albacore capturés par les pêcheries des Caraïbes. Les flottilles artisanales et de petits métiers ne rejettent pas souvent les istiophoridés étant donné que ces espèces sont retenues et débarquées à des fins de consommation locale. Dans la plupart des cas, les débarquements représentent la capture totale. 

Ces dernières décennies, de nombreux navires sportifs ont remis à l’eau la plupart des istiophoridés capturés, mais la plupart de ces flottilles de pêche ne déclarent pas systématiquement les remises à l’eau ou les débarquements. Le ratio de remises à l’eau/débarquements de ces flottilles varie au fil du temps, selon les régions et selon que la pêche est pratiquée dans le cadre d’un tournoi. 

Afin d’améliorer la qualité des données de débarquements et des rejets d’istiophoridés, il est recommandé de continuer à soutenir le projet collaboratif en cours entre les correspondants statistiques nationaux, les scientifiques nationaux et les experts en suivi de données de l’ICCAT. Le projet vise à améliorer les données des pêcheries sportives et de petits métiers sur les istiophoridés des Caraïbes et comporter les éléments suivants :

· Un examen approfondi des documents historiques sur les pêcheries sportives et de petits métiers capturant des espèces de l’ICCAT, notamment des istiophoridés. 
· Un examen des systèmes nationaux de gouvernance en lien avec les pêcheries de l’ICCAT.
· Des entretiens avec les principaux participants impliqués dans la gouvernance, les opérations et le suivi des pêcheries.
· Une assistance technique pour améliorer la conception, le suivi et l’estimation statistique de la capture, des rejets et de l’effort de pêche.
· L’amélioration de la collecte des échantillons biologiques.
Afin de renforcer les capacités en matière d’estimation des rejets morts et vivants, le Comité appuie la poursuite du développement et l’utilisation de l’outil d'estimation des prises accessoires (BYET). Le WGSAM identifie la capacité à estimer les prises accessoires et les rejets au niveau statistique de l’ICCAT (déclaration de la tâche 1). Le WGSAM a également convenu de poursuivre les activités de renforcement des capacités en 2027, et il prévoit également un atelier de formation en décembre 2026. Le Comité encourage les CPC à tirer parti de cette formation et des formations à venir afin d'améliorer leur capacité à estimer et à déclarer les rejets de spécimens vivants et morts. 

19.12 Le SCRS devra évaluer l’exhaustivité des soumissions de données des tâches 1 et 2, y compris des estimations du nombre total de rejets morts et vivants, et déterminer la viabilité d'estimer les mortalités par pêche dues aux pêcheries industrielles (y compris de palangriers et de senneurs), aux pêcheries artisanales et aux pêcheries récréatives, Rec. 19-05, paragraphe 17

Contexte : Le SCRS devra évaluer l’exhaustivité des soumissions de données des tâches 1 et 2, y compris des estimations du nombre total de rejets morts et vivants, et déterminer la viabilité d'estimer les mortalités par pêche dues aux pêcheries industrielles (y compris de palangriers et de senneurs), aux pêcheries artisanales et aux pêcheries récréatives. Si, après avoir mené cette évaluation, le SCRS détermine qu'il existe des lacunes importantes dans la déclaration des données, il devrait explorer des méthodes permettant d'estimer le niveau des captures non déclarées à inclure dans les futures évaluations des stocks afin de renforcer la base sur laquelle il fournira des avis de gestion à la Commission.

Une présentation a été fournie au Comité en ce qui concerne le tableau de bord en ligne « BLUE / RED » du catalogue de données du SCRS et les CPC ont été invitées à consulter ce tableau de bord et à donner la priorité aux améliorations des données en vue des futures évaluations des istiophoridés.

19.13 Le SCRS devra poursuivre ses travaux pour améliorer davantage les initiatives de collecte des données dans le cadre de l’EPBR afin de solutionner les problèmes de lacunes en matière de données que connaissent ces pêcheries, notamment les pêcheries artisanales des CPC en développement, afin d’éclairer les futures décisions de la Commission, Rec. 19-05, paragraphe 18 

Contexte : Le SCRS devra poursuivre ses travaux pour améliorer davantage les initiatives de collecte des données dans le cadre du Programme ICCAT de recherche intensive sur les istiophoridés afin de solutionner les problèmes de lacunes en matière de données que connaissent ces pêcheries, notamment les pêcheries artisanales des CPC en développement, afin d’éclairer les futures décisions de la Commission.

Le Comité a poursuivi ses travaux dans le cadre du programme EPBR, avec pour objectifs de maintenir et de renforcer cet axe de recherche afin d'améliorer la qualité des données et de contribuer à la formulation de l’avis scientifique concernant les istiophoridés. Pour plus d'informations, veuillez-vous reporter aux points 13.4 (résumé de l'EPBR) et 17.1.5 (plan de travail 2027) du présent rapport.

19.14 Le SCRS devra étudier les changements techniques potentiels de l'engin terminal et des pratiques de pêche qui pourraient réduire les prises accessoires et leur mortalité. Concevoir et mettre en œuvre une ou plusieurs études pour comparer les effets de la forme et de la taille des hameçons sur les taux de capture, Rec. 19-05, paragraphe 21 

Contexte : Le SCRS devra, en collaboration avec les CPC, étudier les changements techniques potentiels à l'engin terminal (tels que la forme de l'hameçon, la taille de l'hameçon, le type de bas de ligne, etc.) et les pratiques de pêche (par exemple, le moment, le temps d’immersion, les appâts, les profondeurs, les zones) qui pourraient réduire les prises accessoires et la mortalité de celles-ci (à bord du navire et après la remise à l'eau). Dans le cadre de ce processus, le SCRS, en collaboration avec les CPC, devra concevoir et mettre en œuvre une ou plusieurs études pour comparer les effets de la forme et de la taille des hameçons sur les taux de capture (en tenant compte à la fois des taux d'hameçonnage et de rétention), la mortalité à la remontée et la mortalité après la remise à l’eau. La conception expérimentale devrait tenir compte de l'influence des types de matériaux de la ligne de bas et tenir compte des différences opérationnelles potentielles entre les régions et les flottilles.

En 2026, aucune information supplémentaire sur cette question n'a été présentée au Comité. Par conséquent, la réponse fournie au point 19.9 du Rapport pour la période biennale 2024-2025, partie II (2025), Vol. 2 contient toujours les informations les plus à jour.

Espadon

19.16 Le SCRS devrait évaluer l'impact des réductions effectuées sur le rétablissement du stock, le plus tôt possible, Rec. 24-11, paragraphe 2 

Contexte : Le SCRS devrait évaluer l'impact des réductions effectuées sur le rétablissement du stock, le plus tôt possible.

Le rétablissement du stock d’espadon de la Méditerranée n’a pas fait l'objet d'une évaluation directe. Toutefois, les estimations de la biomasse du stock reproducteur issues de l'évaluation de 2026 (figure 19.16.1) ne font état d'aucune augmentation depuis la mise en œuvre du plan de rétablissement en 2017 (Rec. 16-05).
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Figure 19.16.1. Série temporelle de la biomasse du stock reproducteur de l'espadon de Méditerranée issue du modèle d'évaluation structuré par âge de 2026.

19.17 Le SCRS devra examiner le projet de modèle de déclaration ainsi que les informations incluses à l’annexe 2 et indiquer à la Commission si des amendements sont nécessaires. Rec. 25-09, paragraphe 6 

Contexte : D'ici la fin 2025, le Secrétariat de l’ICCAT devra créer un projet de modèle de déclaration pour garantir la collecte de données harmonisées. Un projet de modèle devra être diffusé dès que possible aux CPC qui devront l'utiliser lorsqu'il sera disponible. À sa plénière de 2026, le SCRS devra examiner le projet de modèle de déclaration ainsi que les informations incluses à l’annexe 2 et indiquer à la Commission si des amendements sont nécessaires.

Le Comité approuve dans l'ensemble les exigences relatives aux informations figurant à l'annexe 2 de la Rec. 25-09, qui précisent les données devant être collectées par les CPC dans le cadre des projets pilotes sur les lignes de piégeage.

Les principales discussions du Comité ont porté sur le niveau de résolution auquel les données doivent être transmises à l’ICCAT, soit sous forme de données brutes pleinement détaillées au niveau de l’opération (ce qui correspond à la version actuelle du formulaire ST-13, à compter de la date limite de soumission des données en 2026), soit sous la forme de métadonnées plus générales et/ou agrégées, dont l’objectif principal est de garantir que les données sont collectées conformément aux exigences de l’annexe 2 de la Rec. 25-09.

Les principales questions soulevées concernant les données détaillées au niveau de l’opération portaient sur les points suivants : 1) pour certaines CPC, il pourrait s'avérer impossible de transmettre des données brutes pleinement détaillées au niveau de l’opération en raison de réglementations internes relatives aux données et de questions de confidentialité ; 2) il a été convenu que les analyses détaillées devraient être menées directement par les CPC, qui connaissent parfaitement tous les détails et toutes les spécificités des données, et pas nécessairement par le Groupe d’espèces sur l’espadon (SWO-SG). Il convient par ailleurs de noter que plusieurs CPC ont déjà présenté au SCRS des documents exposant les conclusions détaillées de leurs projets pilotes, soulignant ainsi que l'analyse détaillée devrait être menée directement par les CPC. Le Comité devrait ensuite procéder à une analyse finale synthétisant toutes les contributions des différentes CPC (analyse des métadonnées) afin d’apporter une réponse définitive à la demande de la Commission formulée au paragraphe 7 de la Rec. 25-09 de l’ICCAT.

Pour ces raisons, le SWO-SG recommande de remanier le formulaire ST-13 afin de recueillir des métadonnées plus générales issues des projets pilotes et des résultats des CPC, sans pour autant nécessairement collecter des données brutes détaillées au niveau de l’opération de pêche. Cela serait conforme à ce que les CPC sont actuellement tenues de transmettre au Secrétariat dans le cadre de leurs programmes nationaux d'observateurs (formulaire ST-09).

Une proposition de révision du formulaire ST-13 a été transmise au Secrétariat.

19.18 Le SCRS devra réexaminer chaque année les objectifs et les dispositions de la présente mesure et formuler un avis à la Commission sur d'éventuelles modifications, Rec. 25-09, paragraphe 8  

Contexte : Le SCRS devra réexaminer chaque année les objectifs et les dispositions de la présente mesure et formuler un avis à la Commission sur d'éventuelles modifications, y compris sur le calendrier pour la formulation de l’avis et sur les informations à collecter.

Le Comité approuve dans l'ensemble les objectifs et les dispositions des mesures figurant dans la Recommandation de l’ICCAT sur l’utilisation expérimentale des lignes de piégeage (Rec. 25-09). Le Groupe d’espèces sur l’espadon (SWO) constate qu'à ce jour, plusieurs CPC ont présenté leurs projets pilotes concernant l'utilisation des lignes de piégeage de leurs flottes, ainsi que les résultats préliminaires.

À ce stade, le Comité estime qu'il sera possible de respecter le calendrier actuel défini dans la Rec.. 25-09, pour fournir un avis sur l'utilisation des lignes de piégeage d'ici 2028.

19.19 Le SCRS devra évaluer chaque année la survenance des circonstances exceptionnelles et la Commission devra agir conformément au Protocole de circonstances exceptionnelles énoncé à l’annexe 4. Rec. 25-10, paragraphe 5 

Contexte : Le SCRS devra appliquer la MP spécifiée à l'annexe 1 conformément au calendrier établi à l'annexe 3 et informer la Commission du TAC résultant pour l'espadon de l'Atlantique Nord pour le prochain cycle de gestion triennal. Le SCRS devra évaluer chaque année la survenance des circonstances exceptionnelles et la Commission devra agir conformément au Protocole de circonstances exceptionnelles énoncé à l’annexe 4.

La procédure de gestion MCC11 adoptée a été exécutée en 2024 et a fourni un avis sur le TAC pour le premier cycle de gestion (2025-2027). Le SCRS a mené des analyses afin d'appuyer l'élaboration d'un protocole de circonstances exceptionnelles (ECP) et, conformément à cet avis, la Commission a adopté un protocole en 2025. Le protocole adopté met l'accent sur la souplesse, le jugement d'expert et le fait qu'il doit servir à identifier les situations dans lesquelles l'application de la MP pourrait s'avérer risquée ou inappropriée. Le Comité a procédé à une évaluation conformément aux spécifications relatives aux circonstances exceptionnelles (EC) figurant à l'annexe 4 de la Recommandation de l’ICCAT remplaçant la Recommandation 24-10 sur des mesures de conservation et de gestion, incluant une procédure de gestion, pour l’espadon de l’Atlantique Nord (Rec. 25-10).

Le tableau 1 de l’ECP présente quatre indicateurs relatifs aux circonstances exceptionnelles qui doivent être vérifiés chaque année ou dès que de nouvelles informations sont disponibles. Le Comité a établi qu'en 2026, aucune circonstance exceptionnelle n'a été constatée pour trois indicateurs, tandis que celles-ci ont été constatées pour un indicateur.

Principe: Dynamique du stock et de la pêcherie

	Indicateur : Indices
	Critère: Si, pour une année donnée, les valeurs observées de l'indice combiné se situent en dehors de la fourchette allant du percentile 2,5 au percentile 97,5 de l'indice combiné simulé utilisé dans les projections pour tester la MP adoptée.
	Circonstances exceptionnelles?
OUI

	
	Résultat: Les dernières années (2023 et 2024) de l'indice combiné d'abondance se situent en dehors de la limite supérieure de l'intervalle de prédiction à 95 % (figure 19.19.1).
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Figure 19.19.1. Valeurs observées de l'indice combiné (lignes noires) par rapport aux valeurs simulées projetées pour la période 2023-2028.

	Indicateur : Abondance, 
Cycle vital 
et dynamique des pêcheries
	Critère: Lorsqu'il existe des preuves que le stocks et/ou la dynamique de la pêcherie se trouvent dans des états qui n'étaient pas auparavant et/ou ne sont plus considérés comme plausibles dans le contexte de la MSE ou lorsqu'il existe des preuves que les états du stock ou la dynamique de la pêcherie inclus dans les OM pour tester la MSE ne sont plus considérés comme plausibles.
	Circonstances exceptionnelles ?
NON

	
	Résultat: Le Comité n'a reçu aucun élément de preuve indiquant une circonstance exceptionnelle pour cet indicateur. Le Comité note toutefois que l'utilisation croissante de la ligne de piégeage nécessitera une analyse plus approfondie afin de déterminer si l'indice combiné d'abondance et la MP résistent aux incertitudes liées à l'utilisation de cet engin.
	




Principe: Disponibilité des données pour la MP  

	Indicateur : Indices
	Critère: Si des données de deux flottilles influentes ou plus contribuant à l'indice combiné manquent.
	Circonstances exceptionnelles ?
NON

	
	Résultat: Toutes les données nécessaires à la mise à jour de l'indice combiné d'abondance étaient disponibles.
	




Principe: Mise en œuvre du TAC  

	Indicateur :
Capture
	Critère: Si la prise totale dépasse de 20% ou plus le TAC établi au moyen de la MP.
	Circonstances exceptionnelles?
NON

	
	Résultat: Les captures déclarées en 2025 se sont élevées à 10.577 tonnes et n'ont pas dépassé le TAC fixé par la MP (14.769 t).
	


Discussion

Une fois les circonstances exceptionnelles identifiées, le protocole adopté prévoit que le SCRS examine leur nature et leur gravité ; qu’il indique à la Commission si ces circonstances empêchent l’application de la MP ; et, si une circonstance exceptionnelle spécifique empêche l’application de la MP, qu’il conseille la Commission sur les mesures à prendre.

Cette décision spécifique de la circonstance exceptionnelle résulte du fait que les valeurs de 2023 et de 2024 de l'indice combiné d'abondance ont dépassé la limite supérieure des valeurs prévue par le cadre de simulation. En d'autres termes, les valeurs de l’indice combiné, qui servent à estimer l'abondance des stocks, restent élevées et dépassent la plupart des valeurs estimées dans l’analyse de la MSE. Cela pourrait s'expliquer par le fait que les captures sont systématiquement inférieures au TAC. Le Comité a élaboré un plan de travail (voir 17.1.9) afin d'évaluer les tendances de l'abondance des stocks et de formuler un avis sur la poursuite de l'application de la MP. 

Si des circonstances exceptionnelles devaient à nouveau être constatées pour l’indice en 2027, l’ECP prévoit les options suivantes :

(i)	Maintenir l’avis actuel sur le TAC décidé par le biais de la MP,
(ii)	Formuler un avis visant à réduire le TAC compte tenu des signes de déclin du stock,
(iii)	Formuler un avis visant à augmenter le TAC compte tenu des signes d’augmentation du stock qui n’avaient pas été jugés plausibles lors des tests de la MSE, et 
(iv)	toute autre mesure de conservation et de gestion appropriée.

Si l’une de ces mesures s’avère nécessaire, le Comité fera part de sa recommandation à la Commission.

Conclusion

Le Comité a estimé que cette EC n'empêchait pas le maintien du TAC pour 2027 fixé selon la MP et que sa mise en œuvre ne présentait aucun risque ni ne s'avérait inappropriée pour le reste du cycle de gestion actuel. Le Comité a élaboré un plan de travail visant à approfondir l'évaluation de cette EC et à formuler un avis concernant la mise en œuvre future de la MP.

19.20 Le SCRS devra réviser les méthodologies utilisées par les CPC pour estimer les rejets morts et les remises à l'eau de spécimens vivants et, s’il détermine qu’une méthodologie n’est pas scientifiquement fondée, il devra fournir des observations pertinentes aux CPC concernées afin d’améliorer les méthodologies, Rec. 25-10, paragraphe 19 

Contexte : Le 15 juillet 2025, au plus tard, les CPC devront présenter au SCRS la méthodologie statistique utilisée pour estimer les rejets morts et les remises à l’eau de spécimens vivants. Les CPC ayant des pêcheries artisanales et de petits métiers devront également fournir des informations sur leurs programmes de collecte de données. Le SCRS devra réviser ces méthodologies et, s’il détermine qu’une méthodologie n’est pas scientifiquement fondée, le SCRS devra fournir des observations pertinentes aux CPC concernées afin d’améliorer les méthodologies. Une fois que ces méthodes auront été approuvées, les CPC devraient actualiser leur déclaration de capture afin d'incorporer ces rejets estimés de poissons morts et vivants.

Le Comité a reçu des propositions de méthodes d'estimation des rejets d'espadon pour certaines flottilles palangrières. En 2027, le Comité commencera à évaluer les méthodes qui lui ont été soumises à ce jour, en utilisant la procédure d'évaluation et la liste de contrôle correspondante figurant à l'annexe 1 du Rapport du Sous-comité des statistiques.

19.21 Le SCRS devra poursuivre ses travaux sur les tests de robustesse, en se concentrant en particulier sur les scénarios de changement climatique et les limites de taille minimale, Rec. 25-10, paragraphe 6 

Contexte : La Commission devra adopter le TAC sur la base des résultats de la MP, à moins que le SCRS n'identifie des circonstances exceptionnelles qui obligent la Commission à prendre d'autres mesures de gestion afin de rester conforme aux principes de la Rec. 11-13.

Le Comité a mené deux analyses afin d'évaluer les impacts escomptés de la suppression ou de la modification de la limite de taille minimale (MSL).

La première analyse a évalué les compromis entre la sélectivité, la rétention et la mortalité due aux rejets (Hordyk et Gillespie, 2026, SCRS/2026/172). Cette étude a révélé que :

· le taux élevé de mortalité des rejets lors de la remontée de l’engin et suivant la remise à l'eau signifie que la MSL ne protège pas les poissons de petite taille ou juvéniles de la mortalité par pêche,
· la suppression de la MSL (une politique de conservation totale) entraînerait une augmentation des captures débarquées et n'aurait pas d'impact négatif significatif sur la population reproductrice, même dans les scénarios où toutes les flottes modifient leur comportement et capturent davantage de petits poissons,
· une MSL ne serait efficace que si a) la limite de taille était augmentée pour se rapprocher de la taille à maturité (~ 166 cm) ET b) les interactions entre les engins de pêche et les poissons de taille inférieure à la MSL étaient négligeables ; c'est-à-dire s'il y avait un changement de type d'engin permettant d'éviter la capture de poissons sous-taille OU si les mortalités lors de la remontée de l’engin et suivant la remise à l'eau étaient négligeables.

La deuxième analyse a évalué la robustesse de la procédure de gestion MCC dans un scénario où la MSL a été supprimée, et a comparé les projections à celles de l'analyse du statu quo, dans laquelle la sélectivité et les calendriers de rétention restent inchangés (Hordyk et al., 2026, SCRS/2026/243). Cette étude a fait apparaître que :

· la suppression de la MSL a entraîné une baisse de la mortalité par pêche pour un même TAC et une augmentation d'environ 5 % des débarquements (en poids), les poissons auparavant rejetés venant désormais s'ajouter aux captures débarquées,
· dans tous les cas, les indicateurs de performance relatifs à la sécurité, à l'état et à la production sont restés identiques ou se sont améliorés lorsque la MSL a été supprimée par rapport au statu quo,
· Conclusion : la MP MCC résiste bien à la suppression de la limite de taille minimale.

Résumé

· Ces études montrent que les limites de taille minimale fixées pour l'espadon ne permettent pas de protéger efficacement les petits poissons.
· Un relèvement des limites de taille minimale ne permettra probablement pas de protéger les petits poissons si l'on ne modifie pas les engins utilisés dans cette pêcherie.
· La MP résiste à la suppression des limites de taille minimale si la Commission venait à le décider.

Requins

19.22	 En 2024, le SCRS devra examiner les données et les informations existantes relatives au cycle vital et à l'état de conservation des raies mobulidées, et confirmer si elles répondent à la définition d'un taxon présentant la plus grande vulnérabilité biologique et la plus grande préoccupation en matière de conservation, pour lequel il existe très peu de données. Rec. 24-12, paragraphe 8 

Contexte : En 2024, le SCRS devra examiner les données et les informations existantes relatives au cycle vital et à l'état de conservation des raies mobulidées, et confirmer si elles répondent à la définition d'un taxon présentant la plus grande vulnérabilité biologique et la plus grande préoccupation en matière de conservation, pour lequel il existe très peu de données. Si tel est le cas, le SCRS devra donner son avis sur l'opportunité d'appliquer des mesures de gestion de précaution telles que l'interdiction de la rétention. Le SCRS peut également identifier les options pour la recherche future et la collecte de données, et formuler un avis sur d'autres mesures d'atténuation.

En 2024, le Comité a répondu à la demande de la Commission (se reporter au point 19.24 du rapport de la réunion plénière du SCRS de 2024) en recommandant de donner plein effet à la Rec. 23-14. En 2024, la Commission a adopté la Rec. 24-12 qui abrogeait et remplaçait la Rec. 23-14. 

Le Comité comprend qu’il n’est désormais plus nécessaire de répondre à cette demande tant que de nouvelles informations ou axes de recherche sur les mesures d’atténuation n’auront pas été présentés. 

19.23 Le SCRS devra périodiquement formuler un avis sur l’aire de répartition géographique du requin pèlerin et du grand requin blanc, Rec. 25-07, paragraphe 7 

Contexte : Nonobstant les dispositions du paragraphe 6, le SCRS devra, en 2026 et périodiquement par la suite, formuler un avis sur l’aire de répartition géographique du requin pèlerin et du grand requin blanc. Les CPC dont les navires opèrent exclusivement en dehors de l’aire de répartition géographique faisant l’objet de l’avis devront ensuite, sur décision de la Commission fondée sur l'avis du SCRS, être exemptées des mesures visées aux paragraphes 1, 2 et 3. L'analyse de l’exemption devrait être spécifique à chaque espèce, en tenant compte de l’aire de répartition géographique des deux espèces. Si le SCRS estime que cette aire de répartition géographique n'est pas correcte, l'exemption ne s'appliquera pas.

Aucun document n’a été présenté au Comité en 2026 en ce qui concerne l’aire de répartition géographique de ces espèces. En outre, aucune CPC n’a demandé à être exemptée des mesures visées aux paragraphes 1, 2 et 3 de la Rec. 25-07. 

19.24 Les CPC devront présenter au SCRS la méthodologie statistique utilisée pour estimer les rejets morts et les remises à l'eau de spécimens vivants ; le SCRS devra réviser et approuver les méthodes et, s’il détermine que les méthodes ne sont pas scientifiquement fondées, le SCRS devra fournir des observations pertinentes aux CPC concernées afin de les améliorer, Rec. 25-08, paragraphe 14 

Contexte : Les CPC qui ont déclaré des captures moyennes annuelles (débarquements et rejets morts) de requin-taupe bleu de l'Atlantique Sud supérieures à 1 t entre 2018 et 2020 devront présenter au SCRS la méthodologie statistique utilisée pour estimer les rejets morts et les remises à l’eau de spécimens vivants. Les CPC ayant des pêcheries artisanales et de petits métiers devront également fournir des informations sur leurs programmes de collecte de données. Le SCRS devra réviser et approuver les méthodes et, s’il détermine que les méthodes ne sont pas scientifiquement fondées, le SCRS devra fournir des observations pertinentes aux CPC concernées afin de les améliorer. Les CPC qui n'auront pas fourni leur estimation des rejets morts et des remises à l'eau de poissons vivants pour examen par le SCRS en 2027 ne devront pas autoriser la rétention de requins-taupes bleus. 

En 2026, des documents relatifs à la méthodologie statistique permettant d’estimer les captures de requin-taupe bleu, en conformité avec la Rec. 21-09 et la Rec. 25-08, ont été présentés au Groupe de travail sur les méthodes d’évaluation des stocks (WGSAM) par l’Afrique du Sud (DaSilva et al., (sous presse) SCRS/2026/134), l’UE-Portugal (DaSilva et al., (sous presse) SCRS/2026/082), l’UE-Espagne (Baez et al., (sous presse) SCRS/2026/097) et la Namibie (Jagger et al., (sous presse) SCRS/2026/135).

19.25 Le SCRS devra continuer à donner la priorité à la recherche, Rec. 25-08, paragraphe 20 

Contexte : Le SCRS devra continuer à donner la priorité : à la recherche sur l’identification des zones de reproduction, de mise bas et de nourricerie, ainsi que d'autres zones de forte concentration de requins-taupes bleus ; aux options pour des mesures spatio-temporelles ; des mesures d'atténuation (entre autres la configuration et la modification de l’engin, les options de déploiement), conjointement avec les avantages et les inconvénients pour les objectifs du programme de rétablissement, visant à améliorer davantage l’état des stocks ; et à d'autres domaines que le SCRS juge utiles pour améliorer les évaluations de stocks et réduire la mortalité du requin-taupe bleu. En outre, les CPC sont encouragées à enquêter sur la mortalité à bord et après la remise à l'eau du requin-taupe bleu, y compris, mais pas exclusivement, au moyen de l'incorporation de minuteurs d’hameçons et de programmes de marquage par satellite.

Le Programme de recherche et de collecte de données sur les requins (SRDCP) a débuté en 2014 en se concentrant sur différents aspects du cycle vital, de la structure du stock et des pêcheries du requin-taupe bleu. Depuis, une grande quantité de travail a été effectuée, produisant des informations très précieuses concernant l'âge et la croissance de l'espèce, la structure du stock, les mouvements, l'utilisation de l'habitat et la mortalité suivant la remise à l'eau. La plupart des informations recueillies ont été utilisées dans les évaluations du requin-taupe commun pour la période 2025-2026. Toutefois, certains aspects du cycle vital de cette espèce restent encore incertains, et ceux-ci constituent toujours une priorité pour le SRDCP.

19.26 Le SCRS devra explorer les avantages de l'installation de mini-enregistreurs de données afin de mieux comprendre les effets du temps de mouillage, des profondeurs de pêche et des caractéristiques environnementales à l'origine des captures accidentelles plus élevées de requins-taupes bleus, Rec. 25-08, paragraphe 21 

Contexte : Compte tenu du fait que des captures accessoires réalisées dans des points névralgiques pourraient se produire dans des zones et des périodes présentant des conditions océanographiques spécifiques, le SCRS devra poursuivre le développement d’un projet pilote pour explorer les avantages de l'installation de mini-enregistreurs de données sur la ligne mère et sur les avançons des palangriers qui participent au projet sur une base volontaire ciblant les espèces de l'ICCAT qui ont des interactions potentielles avec le requin-taupe bleu. Le SCRS devra fournir des orientations sur les caractéristiques de base, le nombre minimum et les positions d'installation des mini-enregistreurs de données afin de mieux comprendre les effets du temps de mouillage, des profondeurs de pêche et des caractéristiques environnementales à l'origine des captures accidentelles plus élevées de requins-taupes bleus. 

Il a été proposé d'étudier l'utilisation de minuteurs d’hameçons et de mini-enregistreurs de données (enregistreurs de temps et de profondeur et de température et de profondeur (TDR) comme ligne de recherche potentielle à long terme pouvant être intégrée aux activités du programme de recherche et de collecte de données sur les requins (SRDCP) pour les années à venir. L'utilisation des TDR a commencé en 2025 et s'est poursuivie en 2026.  Une première analyse préliminaire concernant l'utilisation de mini-enregistreurs de données à bord des palangriers pélagiques a été présentée au SCRS dans Coelho et al., (sous presse) (SCRS/2026/242). Au total, 93 mouillages ont été suivis, au cours desquels 528 TDR ont été déployés, avec seulement neuf cas de captures recensés (quatre requins peau bleue + cinq espadons). Les informations récupérées des TDR sont très précieuses, car elles fournissent des données environnementales ainsi que l'heure de la capture et le comportement du spécimen capturé. Cependant, comme cela a déjà été mentionné, il s'agit d'une étude à long terme, d'autant plus lorsqu'on considère une espèce comme le requin taupe bleue. Le SRDCP poursuivra cette étude au cours des prochaines années et commencera également à collaborer avec des programmes nationaux qui recourent eux aussi aux TDR. 

19.27 Le SCRS devra fournir à la Commission dès que de nouvelles informations seront disponibles, un avis actualisé sur les mesures d'atténuation visant à réduire davantage la mortalité du requin-taupe bleu, Rec. 25-08, paragraphe 22a

Contexte : 

a) Le SCRS devra fournir à la Commission dès que de nouvelles informations seront disponibles, un avis actualisé sur les mesures d'atténuation visant à réduire davantage la mortalité du requin-taupe bleu. Les CPC appliquant le paragraphe 8 devront soumettre au SCRS des informations par pêcherie sur les mesures techniques et autres mesures de gestion qu'elles ont mises en œuvre afin de réduire la mortalité totale par pêche du requin-taupe bleu de l'Atlantique Sud, à l’exception des CPC qui ont déjà fourni cette information au Secrétariat de l’ICCAT. Le SCRS devra examiner ces informations et conseiller la Commission sur les outils et les approches qui ont été les plus efficaces pour réduire la mortalité par pêche, en vue de recommander des mesures spécifiques que la Commission pourrait envisager d’adopter.

Le Comité a noté qu'aucun nouveau document n'a été soumis au SCRS en 2026 en réponse à cette demande de la Commission.

Des documents contenant des informations sur l'utilisation et l'efficacité de différentes mesures d'atténuation ont été présentés au Comité ces dernières années. Ces informations sur les mesures d'atténuation ont été discutées à diverses occasions par le Groupe d'espèces sur les requins et par le Sous-comité des écosystèmes et des prises accessoires. Cependant, il n'existe toujours pas de définition ni de recommandation sur les mesures les plus efficaces pour réduire la mortalité par pêche de cette espèce.

19.28 Le SCRS devra évaluer les avantages potentiels des limites de taille tant minimale que maximale pour la rétention de spécimens vivants, Rec. 25-08, paragraphe 22b, 

Contexte :

b) 	En tenant compte de l'information sur les mesures techniques et autres mesures de gestion soumises par les CPC au sous-paragraphe (a) ci-dessus, le SCRS devra évaluer les avantages potentiels des limites de taille tant minimale que maximale pour la rétention de spécimens vivants (appliquées séparément ou en combinaison), en particulier les tailles  à maturité spécifiques au sexe basées sur les meilleures données scientifiques disponibles, particulièrement lorsqu'elles sont considérées en combinaison avec d'autres mesures de gestion, afin d’obtenir les réductions requises de mortalité.

Aucun document n'a été présenté au Comité en 2026 en réponse à la demande de la Commission figurant au paragraphe 21 b) de la Rec. 21-09 et au paragraphe 22 b) de la Rec. 25-08.

Sur la base des informations disponibles, le SCRS n'est pas parvenu à une conclusion sur la question de savoir si les restrictions de taille pour cette espèce sont des outils efficaces pour atteindre les réductions de mortalité requises.

19.29 Le SCRS devra donner un avis sur les mesures techniques les plus efficaces qui devraient être mises en œuvre pour réduire la mortalité par pêche du requin-taupe bleu, tout en fournissant également des informations et des avis sur les avantages et inconvénients pour les captures des espèces cibles par pêcherie, Rec. 25-08, paragraphe 22c 

Contexte : c) Le SCRS devra donner un avis à la Commission sur les mesures techniques les plus efficaces qui devraient être mises en œuvre pour réduire la mortalité par pêche du requin-taupe bleu, tout en fournissant également des informations et des avis sur les avantages et inconvénients pour les captures de l’espèce cible par pêcherie.

Aucun document n'a été présenté au SCRS en 2026 en réponse à la demande de la Commission. Au vu des informations disponibles, le SCRS n'est pas en mesure de se prononcer sur les mesures techniques efficaces permettant de réduire la mortalité par pêche du requin taupe bleue.

Le Comité a pris connaissance des études pilotes en cours concernant les lignes de piégeage (Rec. 25-09 de l’ICCAT) et évaluera l'impact de cette modification de l’engin de pêche sur les espèces cibles et les prises accessoires, y compris les requins.

19.30 Le SCRS devra réviser les débarquements et les rejets déclarés de petite taupe, Rec. 25-08, paragraphe 23 

Contexte : Le SCRS devra réviser les débarquements et les rejets déclarés de petite taupe afin d’identifier les éventuelles incohérences inattendues qui pourraient être le résultat d’erreurs d’identification entre les deux espèces de requin-taupe, aux fins de la formulation de l’avis de gestion.

Le Comité a examiné les captures nominales de petite taupe déclarées ces dernières années. En ce qui concerne l'éventuelle déclaration du requin-taupe bleu comme petite taupe, aucune incohérence liée à une éventuelle identification erronée de l'espèce n'a été constatée.

19.31 Le SCRS devra calculer le niveau de rétention du requin taupe bleue de l'Atlantique Nord, Rec. 21-09, paragraphe 5c  

Contexte : La rétention autorisée devra se faire selon le processus suivant : 

c) À partir de 2023 et chaque année par la suite, le SCRS utilisera l'annexe 1 afin de calculer un niveau possible de rétention, y compris les tolérances de rétention individuelles des CPC éligibles, autorisé l'année suivante, et fournira les résultats à la Commission. 

Le Comité a examiné toutes les soumissions de données pour le requin taupe bleue de l’Atlantique Nord au titre de 2025. Le tableau ci-dessous présente les données déclarées en 2025 sur les débarquements, les rejets morts et les remises à l’eau de spécimens vivants. Les valeurs surlignées en bleu sont celles que le SCRS a jugé nécessaire d'estimer sur la base des captures déclarées au cours des trois années précédentes. 

	 
	Débarquements
	Rejets morts
	Remise à l'eau de spécimens vivants

	Nom du pavillon
	2023
	2024
	2025
	2023
	2024
	2025
	2023
	2024
	2025

	Cabo Verde
	2,58
	0,86
	0,00
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Canada
	0,12
	 
	 
	11,60
	13,63
	10,40
	23,33
	44,57
	47,03

	Chine, Rép. pop.
	 
	 
	 
	3,64
	5,76
	20,93
	6,74
	20,90
	34,35

	Taipei chinois
	0,00
	0,00
	0,00
	5,76
	2,05
	3,31
	4,86
	1,70
	2,81

	UE-Espagne
	0,00
	0,00
	0,00
	935,65
	714,40
	452,75
	706,35
	435,77
	269,93

	UE-France
	0,45
	0,19
	0,04
	0,56
	0,13
	0,18
	0,15
	0,15
	0,00

	UE-Portugal
	0,25
	0,86
	0,09
	58,58
	47,15
	42,91
	108,93
	87,93
	77,63

	Japon
	0,00
	0,00
	0,00
	11,45
	18,11
	11,03
	9,00
	14,23
	8,67

	Corée (Rép.)
	0,00
	0,00
	0,00
	0,10
	 
	 
	0,00
	 
	 

	Maroc
	0,00
	0,00
	0,00
	8,81
	56,15
	67,31
	15,30
	181,27
	27,51

	Mexique
	2,15
	1,45
	0,71
	0,07
	0,00
	0,00
	0,62
	0,14
	0,44

	Panama
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	2,75
	 
	 

	Fédération de Russie
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	0,25
	1,13
	0,05

	Trinité-et-Tobago
	0,25
	0,13
	0,08
	0,00
	0,00
	0,00
	0,00
	0,00
	0,00

	RU-Bermudes
	 
	 
	 
	0,00
	 
	0,00
	0,04
	0,09
	0,09

	États-Unis
	0,29
	0,98
	0,00
	28,62
	9,33
	19,48
	43,75
	34,82
	37,53

	Venezuela
	5,76
	5,07
	1,36
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	TOTAL
	11,85
	9,55
	2,27
	1064,84
	866,71
	628,30
	922,05
	822,70
	506,02



Tolérance de rétention pour le stock du Nord

En prenant en compte de toutes les CPC, les estimations préliminaires du Comité étaient comme suit :

· Prise retenue (débarquements) : 2,27 t
· Rejets morts : 628,30 t
· Remises à l'eau de spécimens vivants : 506,02 t

En utilisant un taux de mortalité après remise à l’eau de 29,4% (Domingo et al., 2025) la « mortalité totale par pêche de toutes les sources » (la valeur nécessaire pour la Rec. 21-09, annexe 1, paragraphe 1a) pour 2025 a été estimée à 779,34 t.

Conformément à l'annexe 1 de la Rec. 21-09, ces valeurs sont ensuite soustraites de la quantité établie au paragraphe 4a de la Rec. 21-09 (250 t) afin d'estimer la « tolérance de rétention des prises accessoires mortes » en 2026 (voir l'équation 1 ci-dessous). 

« limite de la Rec. 21-09 » – « mortalité par pêche de 2025 » = « tolérance de rétention de prises accessoires mortes de 2027 » (1)
Si le montant de la « tolérance de rétention de prises accessoires mortes » est négatif, aucune rétention ne doit être autorisée en 2027. 

Selon les calculs, la tolérance de rétention de prises accessoires mortes s’élève à -529,34. Par conséquent, la tolérance de rétention possible pour 2027 (calculée avec l’annexe 1) est de 0 t. Conformément au paragraphe 1c de l’annexe 1, les CPC devront interdire la rétention à bord, le transbordement et le débarquement, en totalité ou en partie, du requin taupe bleue de l'Atlantique Nord capturé en association avec les pêcheries de l'ICCAT au cours de l’année Y+1 (dans ce cas 2027).

19.32 Le SCRS devra calculer le niveau de rétention de requin-taupe bleu de l’Atlantique Sud, Rec. 25-08, paragraphe 7

Contexte : Pour les années suivantes, le SCRS utilisera l'annexe 1 pour calculer le niveau de rétention possible, y compris les tolérances de rétention individuelles des CPC éligibles, autorisées pour l'année suivante, et communiquera les résultats à la Commission. Le Secrétariat devra fournir à la Sous-commission 4 un document comprenant les rétentions admissibles des CPC sur la base de l’avis du SCRS et des remboursements potentiels. La Commission devra valider la rétention admissible l'année suivante.

Le Comité a examiné toutes les soumissions de données sur le requin-taupe bleu de l’Atlantique Sud pour 2025. Le tableau ci-dessous présente les données déclarées sur les débarquements, les rejets morts et les remises à l’eau de spécimens vivants de requin-taupe bleu du Sud pour 2023-2025.

	 
	Débarquements
	Rejets morts
	Remises à l’eau à l’état vivant

	Nom du pavillon
	2023
	2024
	2025
	2023
	2024
	2025
	2023
	2024
	2025

	Angola
	13,79
	2,15
	13,06
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Belize
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Brésil
	121,00
	30,39
	0,00
	 
	 
	44,00
	 
	 
	 

	Chine, Rép. pop.
	 
	 
	 
	3,28
	0,36
	 
	6,07
	1,30
	 

	Taipei chinois
	2,00
	4,84
	1,00
	6,56
	13,73
	16,33
	3,00
	6,00
	7,00

	Côte d'Ivoire
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Curaçao
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	El Salvador
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	UE-Espagne
	0,00
	0,00
	0,00
	187,40
	270,96
	215,00
	120,30
	150,35
	88,00

	UE-France
	0,00
	0,00
	0,00
	0,07
	0,02
	0,00
	0,59
	0,00
	0,00

	UE-Portugal
	 
	 
	 
	24,23
	21,60
	22,52
	43,84
	39,07
	40,74

	Ghana
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Guatemala
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Japon
	0,00
	0,00
	0,00
	0,63
	1,89
	4,85
	1,23
	3,66
	6,70

	Corée (Rép.)
	0,00
	0,00
	 
	0,18
	0,00
	 
	0,00
	 
	 

	Namibie
	545,29
	253,63
	260,62
	 
	 
	0,0
	 
	 
	224,65*

	Panama
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	0,09
	 
	 

	Philippines
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Sénégal
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	Afrique du Sud
	96,00
	139,60
	90,22
	0,00
	0,00
	17,00
	0,07
	4,32
	1,00

	RU-Sainte Hélène
	0,00
	0,00
	0,00
	 
	 
	 
	0,00
	0,02
	 

	Uruguay
	0,00
	0,00
	0,00
	 
	 
	 
	 
	 
	 

	TOTAL
	778,08
	430,61
	364,90
	222,36
	308,54
	319,70
	175,19
	204,72
	368,09


* Le volume des remises à l’eau de poissons vivants de la Namibie a été déclaré après la date limite de transmission des données, mais dont l'utilisation dans la présente réponse à la Commission a été confirmée lors de la séance plénière du SCRS. Il convient de noter que les rejets de la Namibie ne figurent dans aucun autre tableau relatif aux pêcheries du présent rapport.

Tolérance de rétention

En prenant en compte toutes les CPC, les estimations préliminaires du Comité étaient comme suit :
· Capture retenue (débarquements) : 364,90 t
· Rejets morts : 319,70 t
· Remises à l'eau de spécimens vivants : 368,09 t

En utilisant un taux de mortalité après remise à l’eau de 29,4% (Domingo et al., 2025) la « mortalité totale par pêche de toutes les sources » (la valeur nécessaire pour la Rec. 22-11, annexe 1, paragraphe 1a) pour 2025 a été estimée à 792,82 t.

Conformément à l’Annexe 1 de la Rec. 25-08, si la mortalité par pêche totale estimée pour l'année précédente (Y-1) est inférieure à la limite de mortalité établie au paragraphe 3 (à savoir 1.000 tonnes), la rétention de Y+1 devra être autorisée.

Mortalité par pêche totale en 2025 : 792,82 t. La tolérance de rétention des prises accessoires mortes (ci-après dénommées « tolérance de rétention ») pour 2027 est dès lors de 1.000 t. 

Afin d'estimer la tolérance de rétention à répartir entre les CPC pour l'année 2027, la mortalité par pêche de l'année 2025 (rejets morts et spécimens remis à l'eau vivants avec une valeur de mortalité suivant la remise à l'eau, à l'exclusion des débarquements) devra être soustraite de la mortalité totale convenue dans cette mesure (soit 1.000 tonnes). Le volume qui en résulte devra être dénommé « tolérance de rétention de prises accessoires mortes » (ci-après « tolérance de rétention ») pour l’année 2027.

Mortalité par pêche 2025 = Rejets morts + (spécimens remis à l'eau vivants * PRM)
Mortalité par pêche 2025 = 319,70 + (368,09 * PRM)
Mortalité par pêche 2025 = 319,70 + (108,22)
Mortalité par pêche 2025 = (427,92)

Tolérance de rétention 2027 = 1.000 – Mortalité par pêche 2025
Tolérance de rétention 2027 = 1.000 –427,92 t
Tolérance de rétention 2027 = 572,08 t

Si la rétention est autorisée, la tolérance de rétention pour chaque CPC sera calculée selon la formule suivante :





La tolérance de rétention des CPC individuelles pour 2027 serait comme suit :

	CPC
	Tolérance de rétention individuelle en 2027

	Angola
	0,00

	Belize
	5,82

	Brésil
	41,19

	Chine, Rép. pop.
	1,28

	Taipei chinois
	27,78

	Côte d'Ivoire
	3,75

	Curaçao
	0.00

	El Salvador
	0.00

	Union européenne
	231,01

	Ghana
	0.00

	Guatemala
	0.00

	Japon
	23,64

	Corée (Rép.)
	1,62

	Namibie
	149,95

	Panama
	0.00

	Philippines
	1,79

	Sénégal
	1,94

	Afrique du Sud
	82,21

	RU-Sainte Hélène
	0,04

	Uruguay
	0,07

	TOTAL
	572,08



19.33 Évaluation de l’exhaustivité des données sur les requins, Rec. 21-09, paragraphe 15 et Rec. 25-08, paragraphe 16 

Contexte : 

(Rec. 21-09, paragraphe 15) Le SCRS devra évaluer l'exhaustivité des soumissions des données des tâches 1 et 2, y compris les estimations du total des rejets morts et des remises à l’eau des spécimens vivants. Si, après avoir réalisé cette évaluation, le SCRS détermine qu'il existe des lacunes importantes dans la déclaration des données ou, à la suite de l'examen prévu au paragraphe 13, que la méthodologie utilisée par une ou plusieurs CPC pour estimer les rejets de poissons morts et les remises à l’eau de spécimens vivants n'est pas scientifiquement valable, le SCRS devra informer la Commission que les données de ces CPC sont considérées comme inappropriées pour être incluses dans le calcul de la tolérance de rétention. Dans ce cas, le SCRS devra estimer les rejets morts et les remises à l’eau de spécimens vivants pour ces CPC afin de les utiliser dans le calcul de la tolérance de rétention.

(Rec. 25-08, paragraphe 16) Afin de permettre de futures évaluations du stock, le SCRS devra évaluer l'exhaustivité des soumissions des données des tâches 1 et 2, y compris les estimations du total des rejets morts et des remises à l’eau des spécimens vivants. Si, après avoir réalisé cette évaluation, le SCRS détermine qu'il existe des lacunes importantes dans la déclaration des données ou, à la suite de l'examen prévu au paragraphe 14, que la méthodologie utilisée par une ou plusieurs CPC pour estimer les rejets de poissons morts et les remises à l’eau de spécimens vivants n'est pas scientifiquement valable, le SCRS devra informer la Commission que les données de ces CPC sont considérées comme inappropriées pour être incluses dans le calcul de la tolérance de rétention. Dans ce cas, le SCRS devra estimer les rejets morts et les remises à l’eau de spécimens vivants pour ces CPC afin d’utiliser ces estimations dans le calcul de la tolérance de rétention.

La vérification de l'exhaustivité des données des tâches 1 et 2 a été effectuée et des questions ont été formulées qui ont permis d’éclaircir toute incohérence concernant le calcul de la tolérance de rétention. Pour plus de détails sur cette vérification, veuillez vous reporter aux points 19.31 et 19.32 du présent rapport.

Comme évoqué précédemment, le Comité a fait part de sa préoccupation concernant la tâche que la Commission lui avait confiée, qui consiste à identifier et à signaler les données inappropriées déclarées par les CPC. Le Comité a décidé de travailler avec les données les plus récentes disponibles dans la base de données de l'ICCAT, celles-ci étant considérées comme les meilleures informations disponibles.



Recommandations

Istiophoridés 

· Le Comité recommande d'améliorer les estimations de la mortalité naturelle (M) et d'envisager le développement d'un vecteur de mortalité naturelle M par âge pour toutes les espèces d'istiophoridés.

· Le Comité recommande un examen approfondi des indices d'abondance du makaire bleu, du makaire blanc et du voilier, y compris une définition claire de la prise utilisée (débarquée uniquement, débarquée et rejetée), de la définition de l'effort de pêche, de la source des données (carnet de pêche, programmes d'observateurs, autres), et si la prise inclut des makaires blancs strictement identifiés par opposition au makaire épée. Cela devrait également inclure les facteurs potentiels susceptibles d'affecter la capturabilité dans les pêcheries ciblées et les pêcheries de prises accessoires. Le Comité recommande également d'explorer la possibilité d'estimer une CPUE palangrière multi-flottilles, comme cela a déjà été fait pour d'autres espèces de l’ICCAT, afin de résoudre les tendances conflictuelles des CPUE auxquelles le Comité a été confronté lors des évaluations des stocks d'istiophoridés.

Requins 

· Le Comité a l’intention de continuer à travailler sur les deux MSE pour le requin peau bleue (stocks de l'Atlantique Nord et de l'Atlantique Sud) pour la période 2027-2029. Plus précisément, pour 2027, l'équipe technique travaillera sur le conditionnement des modèles opérationnels (OM) à l'aide de séries temporelles actualisées (en utilisant la même structure de flottille que lors de la dernière évaluation), dans le but d'élaborer le jeu définitif d’OM pour la MSE. Afin de faire avancer ces travaux, le Comité recommande à la Commission de définir des objectifs de gestion pour les stocks de requins peau bleue de l'Atlantique Nord et de l'Atlantique Sud, notamment en précisant clairement au Comité l'intérêt de traiter les interactions entre les espèces cibles et les espèces capturées accidentellement dans la MSE, tout en conservant un cadre fondé sur un stock unique.

· Le Comité a souligné l'importance d'améliorer les statistiques et les évaluations des requins en Méditerranée et a recommandé d'en faire une priorité. Pour 2027, le Comité recommande de se concentrer en priorité sur le requin peau bleue, mais aussi de commencer à collecter des données sur les autres espèces. Les projets concrets pour 2027 consistent à mener une évaluation des stocks de requin peau bleue de la Méditerranée, ce qui comprend l'organisation d'une réunion de préparation des données visant à évaluer les données et les modèles pouvant être utilisés, ainsi qu'une réunion d'évaluation des stocks.

Thonidés mineurs 

· Le prélèvement d’échantillons constitue la base des travaux ; à cette fin, constatant que le prélèvement et l’analyse des échantillons constituent la base des travaux biologiques du Groupe d’espèces sur les thonidés et que certains des principaux pêcheurs de thonidés mineurs ne fournissent pas d’échantillons à l’ICCAT, le Comité recommande que la Commission prenne note de ces défis et charge le Secrétariat d’adresser une demande officielle aux CPC concernées afin qu’elles mettent des échantillons de thonidés mineurs à la disposition des coordinateurs du Programme annuel sur les thonidés mineurs (SMTYP). 

· Le Comité a réitéré ses vives préoccupations concernant les lacunes persistantes dans la base de données statistiques de l'ICCAT sur la pêche, ainsi que la disponibilité des échantillons biologiques nécessaires à la réalisation des études requises pour une évaluation adéquate des stocks des thonidés mineurs. En particulier, le Comité s'est inquiété du fait que les captures de thonidés mineurs, bien qu'ayant une très grande importance sociale en tant que source de protéines pour les communautés côtières, sont systématiquement sous-déclarées à l’ICCAT et que les connaissances sur leur écologie et leur biologie sont limitées. Ce fait est dû à de nombreuses raisons qui rendent leur surveillance très difficile, notamment : la nature artisanale de nombreuses pêcheries ; la grande dispersion géographique et l'éloignement des sites de débarquement ; la couverture limitée ou l'absence complète de programmes de surveillance nationaux, qui donnent souvent la priorité aux espèces à plus forte valeur commerciale ; le manque d'expertise technique en matière d'identification des espèces et de protocoles d'échantillonnage ; et l'insuffisance des fonds de l’ICCAT disponibles pour aider les pays en développement à renforcer leurs systèmes de surveillance. Compte tenu de ces difficultés, le Comité a recommandé :

· de programmer une discussion spécifique afin d'explorer les stratégies pour aborder cette question, dans le but de développer un plan à long terme pour améliorer la collecte de données sur les pêcheries de thonidés mineurs en Méditerranée, en particulier le long de la côte nord-africaine, dans l’Atlantique Est et le golfe du Mexique ;

· que les scientifiques du SCRS poursuivent les activités de récupération et de collecte de données historiques et présentent les résultats sous forme de documents SCRS au Groupe d'espèces sur les thonidés mineurs et au Sous-comité des statistiques, dans le but d'améliorer les activités planifiées liées aux prochaines évaluations des stocks ; et

· Des études génétiques récentes ont permis d'identifier deux groupes de BON : le groupe 1 (Côte d'Ivoire, Sénégal, Maroc) et le groupe 2 (UE-Portugal et UE-Espagne, ainsi que la Tunisie), la position de UE-Malte par rapport à ces groupes restant encore incertaine. Une distinction au niveau de l'espèce a également été confirmée entre le LTA du Nord (UE-Portugal, Tunisie) et le LTA du Sud ; une analyse plus approfondie a révélé une hétérogénéité entre le Sénégal et la Côte d'Ivoire, ainsi que des différences mineures entre l'UE-Malte et le groupe comprenant l'UE-Portugal et l'UE-Espagne. L'intégration de ces conclusions dans le Manuel de l’ICCAT devrait être assurée par un petit groupe d'experts, en coordination avec le Secrétariat, en 2027.

Espadon 

Le Comité a reconnu l'utilisation croissante de la ligne de piégeage dans les pêcheries palangrières d'espadon et a recommandé les actions suivantes pour aborder cette question :

· Les CPC devraient mettre en œuvre des mesures permettant d'enregistrer l'utilisation de ce nouvel engin dans leurs carnets de pêche et leurs bases de données des pêcheries.

· Les CPC et le SCRS devraient mener des travaux pour comprendre dans quelle mesure cet engin est actuellement utilisé, et plus précisément, la première année où cet engin est entré dans la pêcherie et les captures historiques associées ; la zone (Atlantique, Méditerranée ou les deux) ; les flottilles qui utilisent cet engin ; le nombre de navires qui l’utilisent ; s’il est utilisé tout seul ou conjointement avec la palangre et, dans ce cas, dans quelle proportion. 

· Les CPC et le SCRS devraient mener des travaux d’analyse des CPUE spécifiques à cet engin tant pour les espèces cibles que pour les espèces non ciblées.

Le Comité a rappelé qu’il était important que le Comité comprenne quelles sont les données et la méthodologie utilisées par les CPC pour estimer les rejets morts et vivants. Le Comité a rappelé aux CPC qui n'ont pas encore présenté de documentation ou qui n'ont pas fourni d'informations suffisantes à cet effet qu’elles sont tenues de le faire. Les auteurs de la procédure d'estimation sont invités à consulter la procédure d'examen et la liste de contrôle figurant à l'annexe 1 du Rapport de la deuxième réunion intersessions du Sous-comité des statistiques qui sera publié dans le Recueil de documents scientifiques de l’ICCAT 83 (9).
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